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Plowrightia Karsteni nov. sp. (Planche Vil, fig. a). 

Stromata peridermio labiatim fisso immersa el erumpentia, atra, 
usque l mm . longa ; loculis parcis e sphærico applanatis ; ascis cylin- 
draceis, basi attenualis, 120xl4/x ; sporulis in asco monoslicliis 
vel subinordinalis, hyalinis, uniseplatis, bene conslriclis, ovoïdeo- 
fusoïdeis, loculo superiore crassiore longioreque, raro uno allerove 
loculo bipartito 25x9-10/*. 

In corlice ramorum Belulæ, Musliala (Finlandia), 18G7. In her- 
bario Musei Parisiensis sub nomine Dolhiora pyrenophora Karst. 
(. Dolhiorella p . Sacc.) 

Plowrightia virgultorum Fr. non alfinis. 

IIerpotriciiia cerealium nov. sp. (Planche VII, fig. b). 

Perilhecia fusca, verlice albescentia, poro niinulo, 320a diamelro 
circiler, globosa, basi insculpta ; setis flexuosis, tenuiler seplalis, 
luleo-fuscidulis, apice subhyalinis obtusalisque, 3,5/. lalis, usque 
ad 300 /a longis vestila ; ascis subfusoïdeis, 5-7 septalis ad sepla be- 
nè constriclis, redis vel subcurvulis, hyalinis vel sæpiùs luleolis, 
37x0/*, inlerdùin loculo unico pluribusve plus miinis ventricosis, 
aut inlerdùm uno vel duobtis appendiculis hyalinis extremis, graci- 
libus 5/4 longis. 

Jn culmo Secalis cerealis el Trilici salivi aëre pulrescente, in 
« Laboratoire de Pathologie végétale », Parisiis. Mensis februarii 

1891. 
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Ceratostcma truncatum nov. sp. 

Perithecia atra superficialia, ovoidea, 4-500/*, setis rigidis, fus- 
cis, simplicibus, 35x2a conspersa, collo truncato, 150x140/*; 
ascis cylindraceis, oclosporis, 50x5,5/*, sporidiis monostichis, ro- 
lundo-ovatis, fuscis, 6x4/*, paraphysibus 1 1/2a crassis. 

In ligno quercino carioso, Rigny-sur-Arroux (Saône-et-Loire), 
mensis januarii 1891. 

Cerastostoma stromaticüm nov. sp. 

Perithecia in mycelio stromatioideo nigro primùm semi-immersa, 
dein libéra, subrotundata, 200 /* diainetro circiter ; collo longiore, 
400/*, deorsiim altenuato ibique lalitudine 05u, sursùm paulatim 
dilatato usque ad 165//, poro 55-60// ; ascis parvis, clavalis, pedi- 
cellatis, mox diffluenlibus, 21x5-6/* (pars sporifera); sporidiis 
monostichis, vel parle superiori distichis, rotundis, fuscis, 3,5a ; 
paraphysibus non visis. 

In corticem Juniperi communis,Rigny-sur-Arroux(Saôue-et-Loire), 
mensis martis 1891. 

Crassitudine colli causa, primùm videtur Calicieam esse, e gé¬ 
néré Hypsotheca, a quo differt mullis cliaracleribus. 

Sur le mycélium noir, à mailles très serrées, ressemblant à un 
stroma, on trouve de place en place des amas de conidies qifon 
doit rapporter au genre Pestalozzia , 4-septées, de couleur olive 
clair, avec les 2 extrémités hyalines, et ne possédant qu’un seul 
cil. Les dimensions de cette conidie sont de 21x8/*. Le cil a 
5-6x1/*. , 

Est-ce l’étal conidial de la sphérie ou le champignon se trouve-t- 
il là par pur hasard. Je n’ai pas en tout cas trouvé la description 
de ce Pcstalozzia et je crois qu’on doit aussi le considérer comme 
nouveau. 

Nectriella Maydis nov. sp. 

Perithecia superficialia, sparsa, sordidè cinnabarina, rolundala, 
papillala, 240/* diametro ; sporulis hyalinis, continuis, fusoïdeis, 
redis, grossè tri-vel quadrigultulalis, 15x3,5-4,5/*. 

In culmis exsiccatis Zeæ Maydis, Rigny-sur-Arroux (Saône-et- 
Loire), 1891. 
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Celle neclriée ne répond pas à la description donnée par Berke¬ 
ley de son NccAria Carlisii (Calonectria C. Sacc.), qui vient sur 
les Maïs dans la Caroline. 

Nous avons cru pour cette raison devoir en faire une espèce 
nouvelle. 

Zigxoella culmicola nov. sp. G. Delacroix et Niel 
(Planche VII, fig. c.) 

Perilhecia gregaria, superficialia atro-violacea, præserlim basi 
verrucnlosa, poro 25p lato prœdila, 150^ lato circiter ; ascis octo- 
sporis, fusoïdeis,70x 13// tandem dissilientibus,aparapliysalis ; spo- 
rulis liyalinis, triseplalis, utrinque allenuatis, plerùmque curvulis, 
in asco obscurè dislichis. 

Status conidicus e genere Periconia : Hypliis slerilibus parcis, 
atris, reptantibus; ferlilibus ereclis, simplicibns rigidis, alerrimis, 
475 480x9^, summo dilutiorè coloralo uni vel bi-septatis, slerig- 
malibus erectis 15-17 x3-4^ ; conidiis sphærieis, levibus, atris, 5u. 

In culmo exsiccato Gramineæ cujusdam, Rouen. 

Chætomella longiseta nov. sp. (Planche Vil, fig. d .) 

Peridiecia parce gregaria, atra, astoma, 170/t lata, longé setosa, 
liyphis mycelii reptantibus, lorlnosis, fuscis, 5/* latis, laxiusculè 
inlricalis; selis périlliecii redis, rigidis, eonlinuis, simplicibus, 
apice allenuatis, fuscis, 4,5-6^t latis, usquead 430 t u. longis ; sporulis 
ovatis, gultulatis, primùm hyalinis dein fuscis, vel olivaceo-cærules- 
centibus, 0x4u ; basidiis fasciculatis, leviler toiiuosis, nubilosis, 
20-25fx. 

In seminibus Pisi sativi, loco udo, tepidoque germinanlibus, in 
<( Laboratoire d’Essais de semences, Institut Agronomique » Pari- 
siis, inensis Julii 1890. 

ClLETOMELLA TORTILIS nOV. sp. 

Perilhecia astoma, gregaria, oculo nudo inconspicua, maculam- 
que atram efficientia, subliemisphærica, 150/z diametro ; selis lor* 
luosis, simplicibns, tenuiter septatis, fusco-violaceis, 300x4,5-4y ; 
sporulis ovoïdeis, utrinque acutalis, bigullulalis, violaceo-alris, 
12,5x6,5a; basidiis fasciculatis, acicularibus, hyalinis, 20p longis. 
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In ligno Populi subcarioso, Rigny-sur-Arroux (Saône-et-Loire), 
mensis Martis 1891. 

Verisimiliter, statuspycnidicus Perisporii funiculati Fück.,cujus 
intimé socius erat. 

Macrophoma carpinicola nov. sp. 

Peritliecia immersa, fnsco-olivacea, latiusculè pertusa 180-140^. ; 
sporulis oblongis, basi atlenuatis, plerinnque curvulis, 24x0,5a ; 
basidiis fasciculalis 20x1,5«, fundum périthecii tantum occupan- 
tibus. 

In foliis exsiccalis Carpini Betulæ, socià Gnomoniella fimbriatà, 
Saint-Emiland (Saône-et-Loire), mensis noveinbri 1890. 

CORYNEUM FAGINTM IlOV. Sp. 

Àcervula gregaria, initio tecta, mox epiderrnide tumidà apice- 
que pertusa erumpentia ; stromate fusco, concaviusculo ; conidiis 
ellipsoïdeis, utrinque obtusatis, seniper trilocularibus, interdùm 
subcurvulis, fusco-olivaceis, 35xi2/i; basidiis liyalinia, granulalis, 
tortuosis, 45*55x1 1/2/.. 

In cortice Fagi sylvalicæ, Rigny-sur-Arroux (Saône-et-Loire), 
mensis januarii 1891. 

Pénicillium Dcclauxi, nov. sp. (Planche Vil, fig. e). 

Initio effusum, candidum vel sulpluircuin, inox olivaceum, Péni¬ 
cillium sislens ; dein apparent clavulæ liyalinæ vel citrinæ, mox 
et præserliin in parle superiore olivaceæ, interdùm basi fasciculatæ 
raro sursùm furcalæ, longissimæ, usque ad 2 cent, pervcnienles, 
hypliis hyalinis, septatis, coalitis, 3 a circiter composilæ. Hypliis 
fertilibus circâ summum ramos secundarios gerenlibus; rainis 
apice lerentibus duo terve sleriginata, catenâ conidiorum continuata; 
conidiis lato ellipticis, 3-4y, clilorinis vel dilutissimè olivaceis. 

In uvis Tunicensibus, quæ in aquà fervcbant, in «Laboratoire 
des Fermentations », Institut agronomique, Parisiis, oclobri 1890. 

Dicavi liane speciem clarissimo prolessore F. lhielaux, qui eani 
mihi coinmunicavit. 

La culture et l’étude de celle esp'cce sont fort intéressantes à dif¬ 
férents points de vue. 
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Une chose qui frappe au premier abord, c’est le polymorphisme 
qu’elle offre à un très haut degré. 

Suivant les milieux, la forme Pénicillium est très développée ; 
dans d’autres cas, au contraire, le Pénicillium ne se produit qu’au 
début de la culture, ou même fait complètement défaut, et alors la 
végétation du Coremium est particulièrement luxuriante. 

Par exemple, si l’on emploie comme liquide de culture du jus 
exprimé de raisins et stérilisé, la phase Pénicillium prend une 
importance considérable dans le cycle végétatif. Les clavules n’ap¬ 
paraissent qu’assez tard et sont toujours isolées. Néanmoins, il est 
juste de reconnaître que c’est là où on trouve les clavules les plus 
longues, quelques-unes dépassant deux centimètres et toutes d’ail¬ 
leurs parfaitement fertiles. 

Le Pénicillium est absent lorsque la moisissure est cultivée sur 
de l’eau de touraillons sucrée ; sa durée est très-éphémère dans la 
culture sur jus de pruneaux ou jus raisins de secs. Dans ces cas, les 
clavules corémiales deviennent tout-à-fait confluentes et les spores 
11 e se produisent qu’au bout d’un temps assez long. 

Le type moyen est réalisé dans les cultures sur gélatine et en gé¬ 
néral sur les milieux solides : pomme de terre imbibée par la cuis¬ 
son de jus de pruneaux, jus exprimé d’orange, etc. 

Dans ces conditions, il y a toujours au début une abondante pro¬ 
duction de Pénicillium qui couvre tout le milieu de culture et sur 
lequel apparaissent les clavules, plus courtes que dans les cultures 
sur milieu liquide, mais aussi beaucoup plus trapues, plus riches 
en spores et fructifiant au bout de peu de temps. 

Dans les cultures sur gélatine, soit pure, soit additionnée de 
liquides variables le milieu se liquéfie en même temps qu’il se 
colore en rouge intense tirant sur le pourpre. Cette matière rouge 
est insoluble dans l’alcool et l’éther, soluble dans l’eau distillée et 
précipitable par le tannin en un dépôt faiblement coloré en rose 
sale. De plus, elle n'est pas cristallisable, et il semble résulter de 
ces recherches sommaires qu’elle est très voisine de la gélatine 
comme composition chimique. 

Nous avons jusqu’ici cherché vainement dans nos cultures autre 
chose qu’une forme conidiale. Il est inutile d’ajouter que les fruc¬ 
tifications de Coremium et de Pénicillium sont parfaitement iden¬ 
tiques. 
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Moronopsis nov. gen. mure). 

Sporodochia glabra, hyphis radiantibus composita ; conidiis fus- 
cis, ad apicem hypharum catenas in capitulo dispositas efforman- 
tibus. 

Moronopsis inquinans nov. sp. 

Sporodochia atra, superlicialia, hemisphærica, usque ad l mm . 
diaraetro, cornea siccitate, postremo inquinantia ; hyphis radianti¬ 
bus, hyalinis, continuis, sæpiùs simplicibus, 2-3 latis. summo 
leniter incrassatis, ibique septo unico transversali ; conidiis levibus, 
episporio crasso, primùra hyalinis, dein fuscis, subglobosis, conti¬ 
nuis, 3* circiter ; catenis conidiarum brevibus, arctè cohærentibus, 
in capitulo rotundalo dispositis. 

In Cortice Fagi, Juglandis. Carpini, necnon in caulibus exsiccaîis 
Hyperici, Rigny-sur-Arroux (Saône-et-Loire), mensis januarii 1890. 

Remarque. — Ce n’est qu'en étudiant des échantillons très jeu¬ 
nes, alors que les spores sont encore hyalines, les chaînes coni- 
diales courtes, peu nombreuses et encore dissociées qu'on peut se 
faire une idée nette de la manière dont sont disposées les spores. 

Sterigmatocystis ochracea nov. sp. (Planche MI, fig. f). 

Candidadein ochracea; hyphis fertilibus erectis, simplicibus, con¬ 
tinuis, pallidè ochraceis, longioribus, 500-1000* ; vesiculæ globosæ 
dilutissimè coloratæ, 90* diaraetro, basidiarum delapsarum causa 
punctatæ, basidia hyalina, 39x12* circiter, terna quaternave ste- 
rigmata gerentia ; conidia catenulata, globosa, hyalina, tenuissimè 
echinulata, 7-8* ; catenulis interdüm a medio furcatis. 

J’ai trouvé cette moisissure dans un tube stérilisé où j avais cul¬ 
tivé sur gélatine sucrée un Pénicillium qui végétait abondamment 
et s’était développé sans culture dans un flacon renfermant une solu¬ 
tion concentrée de saccharate de cuivre. Ce champignon m'a paru 
être le Pénicillium griseum Bonord. Son mycélium s'était ramifié 
dans tout le liquide et la surface était couverte de fructifications. 

Je dois avouer que l’on n’y voyait aucune trace du Sierigmaio- 
cysiis ochracea. 

Dictyosporium secalinum nov. sp. (PL VIII, fig g). 

Glomerula nigra, sparsa vel subconfiuentia et tune crustam te- 
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nuem efficientia; mycélium fuscum, parcum, stromaticè congluti- 
natum, conidia ovalia, fusco-olivacea, 50a longa, 8-25 /* lata, duobus 
usque quinque catenis articulorum arctè coalitorum, non seceden- 
tium constitula; arliculi suhquadrati, guttulà magna præditi, 4,5-5a 
pcdicellus conidii colore dilutior, G-8xi-5ju. 

Ad basim culmoruni exsiccatoruni Secalis cerealis acre putres- 
centium, post hicmem ; in « Laboratoire de Pathologie végétale », 
Parisiis. 

Les spores de celte espèce se rapprochent assez par leur apparence 
de celles du Speira loruloïdes Corda. Elles en dilïèrent par leurs 
dimensions et par ce fait aussi qu’il est imposable de dissocier les 
chaînes d’articles, ce qui, selon M. Saccardo, est un des caractères 
différentiels des deux genres Dictyospormn et Speira. 

Füsarium æruginosum nov. sp. (PI . VIII, fig. h ). 

Cæspitula magna, hemisphærica, e cyaneo æruginosa, conidiis 
falcatis, 3-5 septatis, ad sepla non eonstrictis, granulatis, hyalinis 
vcl glaucescentibus, 20-25x4-5/*; sterigmatibus ramosis, parcè 
septatis, hyalinis, ramis brevioribus. 

In tuberibus Solani tuberosi, « Laboratoire de Pathologie végé¬ 
tale », Parisiis, aprilis 1801. 

Fusicoccum populimtm nov. sp. (Planche VIII, fig. i). 

Stromata subcutanea, cpidermide lumidà et fissâ erumpentia, 
couica, intùs sordide albida, parictibus longitudinalibus dilutè oli- 
vaceo-fuscis in 4-5 loccllos divisa ; sporulis ovoïdeis, basi atte- 
nuatis, apicc basidiarum acicularum, 18-20x1, 5/*, acrogenis. In 
pcrithcciis vetustis apparent paraphyses hyalinæ, 3/* latæ, septatæ, 
interdûin sursùni furcatæ. 

In cortice Populi fastigiatæ circà Chartres (Eure-et-Loir), men- 
sis maiil880; Egly (Seine-et-Oise), mensis Martis 1891 . 

Non idem ut Dothiorella populea Sacc. 

Fusicoccm complanatüm nov. sp. (Planche VilI, fig. Je). 

Stromata in peridermio nascentia, elougata, nigra, loculis parcis, 
compressis, osliolo comimini ; sporulis fusoïdeis hyalinis, guttulatis, 
0-10x3,5//, apicc basidiarum acicularum, 15-18x1/* acrogenis; 
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hymenio vetusto paraphyses hvalinas, tortuosas, septatas, guttula- 
tas, 4-5 y. crassas, gerente. 

In ramis exsiccatis Pyri Mali. Coigny (Manche), aprilis 1890. 
Dolhiorà pyrenophorà Karst. (Dolhiorelln p. Sac.) non compa- 
randà. 


Observations sur quelques espèces peu connues 
Par M. G. DELACROIX. 


I 

De la présence des paraphyses dans les périthèces de 
quelques pycnides. 

Le genre Dothichiza Lih. est caractérisé par des périthèces 
d’abord fermés et immergés, puis érumpents et s’ouvrant irrégu¬ 
lièrement, de telle manière qu’au bout d’un certain temps, l’appa¬ 
rence générale du Champignon est, à la coupe, celle d’un Disco- 
mycète. 

Le Dothichiza populea Sacc. et Criard nous a permis de faire 
quelques remarques intéressantes, Vous y avons trouvé, sur l’échan¬ 
tillon type de M. Briard, dans des périthèces jeunes, les basides que 
M. Saccardo déclare n’avoir pas vues (1). Leur dimension est 
d’environ 10x 1 «. 

Quand on observe des périthèces âgés, on y trouve des produc¬ 
tions particulières, de véritables paraphyses hyalines, septées, 
rameuses qui ont à la base une épaisseur de 4 u et atteignent 
120 p de longueur. Je n’ai pas vu d’asques, même en voie de for¬ 
mation (Blanche VIII, fig. 1;. 

M, Saccardo signale la présence de ces paraphyses, ou du moins 
de corps analogues dans 2 espèces de Dothichiza : D. Padi Sacc. 
et Roum. et D. Passeriniana Sade, et Roum. 

J’ai résumé mes observations au sujet des paraphyses du Cytospora 
Pinastri Fr. dans une précédente communication (2), 

(1) Sylloge Fungorum , page 672. 

(2) Bulletin de la Soc. Mycol. Tome VI, page 177. 




